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Trois-Rivières
K 26 août dernier nos Frères et nos Sœurs, réunis à la cathédrale, sous 

— la présidence de leur Directeur, le Kév. Père Maximin, Gardien du 
couvent des Trois-Rivières, assistaient à une double cérémonie de vôture 
et de profession. Ce fut une vraie fête de famille. Le Rév. Père Germain, 
qui donna l’instruction, proposa à l’imitation des Tertiaires les vertus de 
saint Louis dont nous faisions la fête, et les étudia dans les trois amours 
que notre Saint avait résumées dans les trois mots qu’il portait gravés 
dans son anneau : Dieu, la France et Marguerite ; c’est-à-dire : amour 
de Dieu, amour de la patrie et amour de la famille. Le Révérend Père 
nous fit l’application pratique de cette devise et nous montrant Planche 
de Castille répétant à saint Louis ces paroles qu’il n’oublia jamais et qui 
firent de lui un saint : “ Mon fils, Dieu sait combien vous m’êtes cher ; 
mais j’aimerais mieux vous voir mort à mes pieds que coupable d’un 
péché mortel. ” Il nous signala comme le mal particulier de notre époque, 
le défaut de virilité et de fermeté dans l’éducation des enfants et, comme 
suite, l’affaiblissement de l’autorité dans la famille et la trop grande liberté 
laissée à la jeunesse. Faisant alors appel aux Tertiaires le Révérend 
Père prédicateur nous dit comment nous devions protester contre ces 
funestes tendances en nous exerçant à la pratique des vertus domestiques 
et des vertus sociales dans un véritable amour de Dieu.

Après l’instruction, cinquante Sœurs et aussi quelques Frères furent 
admis à la vêture. Tandis que le Rév. Père Directeur et le Rév. Père 
Germain imposaient le scapulaire, la corde et le voile, ces livrées de la 
pauvreté et du renoncement, à l’orgue on chantait l’austère joie du sacri­
fice, les saintes folies de la croix et le bonheur des crucifiés. Après les 
novices se présentèrent les Frères et les Sœurs admis à faire profession. 
Trente Frères vêtus de la tunique et ceints de la corde vinrent s’agenouil­
ler sur les degrés du sanctuaire, tandis que trente-trois Sœurs portant 
extérieurement le scapulaire, le cordon et le voile blanc se tenaient à 
la table de communion. Alors tous ensemble récitèrent la formule de 
profession qui les liait à jamais au service de Dieu, sous les livrées du 
Pauvre d’Assise et du Stigmatisé de l’Alverne. Le chant du Te Dcum 
que tous chantèrent de cœur et de bouche soulagea notre émotion en 
exprimant notre joie et notre reconnaissance, tandis que la bénédiction 
de Jésus-Hostie terminait et complétait cette fête qui fera époque dans 
les annales des Tertiaires trifluviens. SR SUPÉRIEURE.

ETATS UNIS

CJtj'v province franciscaine du Sacré-Cœur vient d’avoir son Chapitre à 
JL Saint-Louis, Mo, du 8 au 11 août. Le T. R. P. Cyprien Banscheid 

succède comme provincial au T. R. P. Hugolin Storff qui l’année


